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L e  j o u r n a l  d e s

D e s  l i v r e s  p o u r  a l l e r  p l u s  l o i n  q u e  l ’ i m p o s s i b l e

EN LIBRAIRIE LE 27 MAI

DIMITRIS PSARRAS
AUBE DORÉE. LE LIVRE NOIR DU PARTI NAZI GREC

ISBN 978-2-84950 424-6 / 240 p. / 15 €
Collection Mauvais Temps

La Grèce est devenue le premier pays d’Europe 
à accueillir dans son Parlement un parti ouverte-
ment nazi ayant obtenu le score non négligeable de 
7 % des suffrages exprimés.

Le brouillard qui avait couvert le pays depuis 
l’éclatement de la crise économique et l’application 
d’une politique  antisociale inédite au nom du « Mé-
morandum », se combinait avec la nuée noire d’une 
 organisation qui fait d’Adolf Hitler son idole et de la 
violence de rue sa méthode d’ascension.

Comment la Grèce, dont on vantait la tolérance 
et l’hospitalité, a-t-elle fini au dernier rang des so-
ciétés européennes en matière de tolérance, ou au 
premier rang des sociétés les plus xénophobes ?

Comment cette extrême droite grecque, décriée 
et marginale il y a quelques années encore, par-
vient-elle à présent à dicter l’agenda politique en 
imposant ses choix radicaux au système  partisan ?

Comment avons-nous pu oublier la dictature 
des colonels ?

Comment est-il possible que des  citoyens de 
villages martyrisés par les SS votent pour un parti 
nazi ?

Dans un pays où l’écrasante majorité des ci-
toyens juifs a été déportée et exterminée, la re-
construction d’une force nazie souligne à nouveau 
la possibilité de nouvelles barbaries  génocidaires 
sur le continent européen.

Les questions sont nombreuses et les réponses 
difficiles. Ce livre tente d’apporter une première 
analyse du phénomène Aube dorée en s’appuyant 
sur les éléments d’une enquête approfondie.

Cette organisation a revêtu des formes multi-
ples. Pourtant, pendant trois décennies, son noyau 
dur est resté invariable et son Chef est aujourd’hui 
le dirigeant le plus anciennement en poste de l’his-
toire des formations politiques grecques. Dimitris 
Psarras le décrit comme « un fanatique, non pas 

u Le drapeau nazi 
flottera-t-il à nouveau sur 
le Parthénon ?
u Des sections d’assaut 
transformées en parti 
politique
u Prolégomènes à un 
cauchemar

néonazi, mais clairement un nazi qui lit et s’ins-
pire de Mein Kampf et qui a traduit en grec Alfred 
Rosenberg et d’autres théoriciens du 3e Reich. »

Au cours de ces années et malgré quelques 
modifications, plutôt des travestissements organi-
sationnels, l’orientation 
de l’organisation est res-
tée inflexible et basée 
sur les mêmes principes 
idéologiques et politiques. 
Cette orientation est fa-
cilement repérable dans 
ses documents.

Certains affirment 
qu’en dernière  analyse, 
elle exprime d’une ma-
nière « originale » la 
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réaction du peuple face aux mesures inhumaines 
imposées par le gouvernement et la Troïka.

D’autres se déclarent stupéfaits de l’écho reçu 
par Aube dorée quand, par exemple, elle organise 
des distributions de vivres ou des banques du sang 
« pour les Grecs d’abord ».

Le point de départ 
de l’auteur est tout à fait 
différent et il souligne les 
complicités dont a bénéfi-
cié le parti nazi grec.

Il dresse un inven-
taire détaillé de l’idéolo-
gie et de l’action d’Aube 
dorée et décrypte ce qui 
se cache derrière les 
tee-shirts noirs et les 
gros bras des sections 
d’assaut de cette organi-
sation.

Ce livre s’appuie sur 
les enquêtes et les repor-
tages effectués par une 
équipe de journalistes et 
publiés pendant vingt ans 
par le journal Elefthreoty-
pia. Certains ont été ac-
cusés, raconte l’auteur, 
d’avoir des « obsessions 
antifascistes, malheureu-
sement, cette obsession 
semble aujourd’hui justi-
fiée ».

RENDEZ-VOUS

u À l’occasion de la sortie 
de son livre,
meeting
avec Dimitris Psarras
mercredi 11 juin, 18 h 30
Bourse du Travail
3 rue du Château d’eau,
75010 Paris

À l’initiative d’Attac-France, 
Centre de formation de 
Solidaires, ContreTemps, 
Espaces Marx, Fondation 
Copernic, Institut CGT d’histoire 
sociale, Institut de recherches de 
la FSU, Société Louise Michel, 
Transform, Vigilance et initiatives 
syndicales antifascistes (Visa),
avec M Éditeur (Québec), Édi-
tions Syllepse (Paris)

La parution en langue française est 
d’abord et avant tout un acte antifasciste 
unitaire. C’est en effet la traduction d’une 
forme particulière – et sans doute iné-
dite – de l’unité d’action antifasciste.
Attac-France, le Centre de formation de 
Solidaires (CEFI), la revue ContreTemps, 
Espaces Marx, la Fondation Copernic, 
l’Institut CGT d’histoire sociale, l’Institut 
de recherches de la FSU, la Société 
Louise Michel, Transform et Vigilance 
et initiatives syndicales antifascistes 
(Visa) se sont ainsi associés à M  Éditeur 
( Québec) et aux éditions Syllepse 
(Paris) pour que ce livre, aussi terrible 
qu’indispensable, soit accessible aux 
francophones, pour qu’il soit impossible 
d’éructer la haine contre les juifs dans 
les rues de nos villes, d’y faire la chasse 
à l’Arabe et au musulman, de faire des 
immigrés des boucs émissaires, de 
remettre les femmes à leur place dans le 
foyer patriarcal, de laisser en France un 
Soral passer pour un penseur anticapita-
liste, de permettre qu’une ministre noire 
soit comparée à un singe…

VIENT DE PARAÎTRE

GEORGES LABICA
KARL MARX.    
LES THÈSES SUR FEUERBACH

ISBN 978-2-84950-413-0 / 154 p. / 10 €
Collection Mille Marxismes

Placé sous les auspices de la critique de la 
philosophie, ce livre nous fait pénétrer au sein du 
laboratoire de Marx, au moment où s’engage une 
révolution théorique qui n’a pas fini de faire parler 
d’elle, ainsi qu’en témoigne le retentissant, perdu-
rable et quasi obsessionnel écho de la 11e thèse sur 
Feuerbach : « Les philosophes ont seulement inter-
prété différemment le monde, ce qui importe, c’est 
de le changer. »

Exception faite de certains fragments des phi-
losophes présocratiques, ce texte est le plus petit 
document de notre tradition philosophique occi-
dentale : deux pages et demie, soixante-cinq lignes, 
distribuées en onze « thèses », dont la plus longue 
compte treize lignes et la plus brève, une ligne et 
demie.

Il est le plus célèbre, le plus cité et le plus 
surchargé de commentaires contradictoires. Au 
hit-parade des best-sellers, il laisserait derrière 
bien des ouvrages d’une tout autre envergure.

Le jugement le plus enthousiaste, à cet égard, 
est celui de Lucien Goldmann, qui n’a pas craint 
d’écrire : « Son importance historique est du même 
ordre que celle du Discours sur la méthode, de la 
Critique de la raison pure ou de la Phénoménologie 
de l’esprit ». Voilà le lecteur averti !

Rédigées en 1845, ces 
simples notes de réflexion 
ont été annotées et publiées 
par Engels, quatorze ans 
plus tard.

À quoi attribuer la for-
tune des thèses sur Feuer-
bach ? D’abord à la forme ou, 
si l’on préfère, au genre lit-
téraire. Il en va de ces notes 
comme des aphorismes de 
Nietzsche ou des  carnets de 
Valéry : le regard étranger 
découvre, dans l’apparente 
spontanéité de l’écriture, 
dans sa déconcertante 
concision, sa propre disponi-
bilité et comme une invite à 

la libre coproduction du sens.
Marx est surpris en proie à ses pensées les 

plus secrètes et nous, qui venons à la dérobée lire 
par-dessus son épaule, nous nous sentons plus dis-
pensés encore que lui de prendre en compte ses 
tenants et aboutissants.

u Georges Labica
Après avoir participé à la 
lutte de libération nationale 
algérienne, il enseignera la 
philosophie à l’université de 
Nanterre.
Il a notamment publié Le statut 
marxiste de la philosophie, 
Complexe/PUF, Le Dictionnaire 
critique du marxisme (avec 
G. Bensussan), PUF, 1982, 
Quadrige, 2003.
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u « “Transformer le monde”, 
a dit Marx, “changer la vie”, 
a dit Rimbaud : ces deux mots 
d’ordre pour nous n’en font 
qu’un », André Breton.

u 1845 : Marx a 27 ans et 
ressemble certainement 
plus à un étudiant soixante-
huitard qu’à un académicien 
soviétique.

Ensuite, il s’agit d’un règlement de compte avec 
ce qu’il appelle sa «  conscience philosophique 
d’autrefois ». Désormais, écrit-il, son but principal 
est atteint : il voit clair en lui-même. Avec L’idéologie 

allemande, les comptes 
seront définitivement ré-
glés avec ses amis de 
jeunesse, alors que Marx 
est déjà très engagé poli-
tiquement.

Il refuse de se conten-
ter du rôle de spectateur. 
Dans les arbres, il voit 
les hommes qui les ont 
plantés, acclimatés, en-
tretenus, qui, peut-être, 
en récolteront les fruits 
pour satisfaire leur faim 
ou les transformeront en 
planches pour les poutres 
de leurs maisons. Les 
arbres, ce sont les nom-
breux outils du jardinier, 

du cultivateur et du  menuisier – la charrue, le sé-
cateur, la varlope, etc. ; des techniques venues des 
âges ; des besoins et des projets ; du travail et de 
l’imagination, qui renvoient à une économie, à une 
culture, à une histoire, c’est-à-dire à une société 
déterminée.

La suite est connue, l’œuvre sera poursuivie 
sous le signe, pour l’essentiel, de la « critique de 
l’économie politique », du Manifeste du Parti com-
muniste et du Capital, du 18 Brumaire et de La 
guerre civile en France. À noter que cet avenir-là, 
nous le connaissons, mais pas Marx.

Comment, dès lors, ne pas lire dans les Thèses 
ce qui ne s’y trouve pas : l’idéologie, le prolétariat, 
la lutte des classes, la politique, l’économie, la dia-
lectique, la philosophie de la praxis… ?

S’il n’est pas question d’y pousser de force de 
tels concepts, comment néanmoins faire abstrac-
tion des blancs qui les suggèrent et des lectures 
qui les y ont détectés ? À ces difficultés, la seule 
réponse, qui au demeurant ne peut être que de 
principe, car la neutralité est aussi un fantasme de 
 philosophe, c’est le texte lui-même, scruté jusque 
dans sa lettre.

RENDEZ-VOUS

7e PETIT SALON DU LIVRE 
POLITIQUE

u samedi 24 et dimanche 
25 mai,
14 h-22 h
Lieu Dit
6 rue Sorbier, 75020 Paris
Métro Ménilmontant ou Gambetta

ZAPATISME :
LA RÉBELLION QUI DURE

en librairie le 27 mai

ISBN 2-84950-426-0 / 13 € 

Collection Alternatives Sud

Rencontre avec Jérôme 
Baschet, Bernard 
Duterme et Fernando 
Matamoros

u jeudi 12 juin, 
18 h 30
Lieu Dit
6 rue Sorbier, 75020 Paris
Métro Ménilmontant ou Gambetta

Rencontres 
avec Fernando 
Matamoros
u mercredi 21 mai
Librairie Terre des Livres
86 rue de Marseille, 69007 Lyon

u samedi 24 mai
Librairie Torcatis
10 rue Mailly, 66000 Perpignan

1ER MAI PARISIEN
Nous serons quelque part sur le Faubourg 

Saint-Antoine, entre l’hôpital éponyme et la rue 
 Roubo.

Si le cœur vous en dit, venez nous dire un petit 
temps des cerises.

http://www.syllepse.net/lng_FR_srub_24_pageid_1-Alternatives-Sud.html


syllepse, alter-éditeur 4

VIENT DE PARAÎTRE

CONTRETEMPS n° 21
L’EUROPE EN QUESTIONS

ISBN 978-2-84950-423-9 / 224 p. /  13 €

ÉDITO
Francis Sitel, La politique, entre local et global…

DOSSIER EUROPE
Antoine Artous et Francis Sitel, « Refaire l’Eu-

rope ! »
Patrick Silberstein, « Ukraine. Les contradictions 

d’un printemps des peuples »
Cédric Durand, « L’Europe à bras-le-corps »
Pierre Khalfa, François Sabado, Stéphanie Treillet, 

« Table ronde : Questions sur l’Europe »
Marie-Christine Vergiat, « Un autre regard sur 

l’Europe. Entretien »
Patrick Chamoiseau, « Lampe-
dusa/Ce que nous disent les 
gouffres »

INTERNATIONAL
Anne Tristan, « Mali. Il y a mieux 
à faire que de regarder passer 
les avions de chasse »
Pierre Salama, « Amérique 
latine. Un autre développement 
est-il possible dans les pays 
émergents ? »
Samuel Farber, « Où va 
Cuba ? » (1)
REBOND / DÉBAT DE LA 
 SOCIÉTÉ LOUISE MICHEL
Alain Blum, « Les archives 
soviétiques, Entretien »

u Retrouver sur Facebook

u Faites un détour par 
entreleslignesentrelesmots

u Nos catalogues thématiques

u www.syllepse.net

u Éditions Syllepse    
69 rue des rigoles, 75 020 Paris

u syllepse@edition.net

u Vous pouvez vous procurer nos 
ouvrages chez votre libraire habituel 
(diffusion : Sofédis / distribution : Sodis)

MARXISME, HISTOIRE, CULTURE
Erik Olin Wright, Michel Lequenne, Laurent Vogel, 

Gilles Bounoure

LES CAHIERS DE L’ÉMANCIPATION
« Prolétariat, vous avez dit prolétariat ? »
Antoine Artous, « Retour sur l’analyse marxiste », 

Notes sur Max Weber et Pierre Bourdieu, 
«  Oppression des femmes et capitalisme »

Tran Hai Hac, « Marx et le concept de la force de 
travail »

BONJOUR TRISTESSE
Notre amie Maguy Guillien vient de nous quitter. 

Nous avions célébré notre amitié il y a dix ans, pour 
ses 80 bougies, en nous rendant complice du petit 
livre que lui avait consacré Arlette Auduc, Jean-
Louis Auduc et Bernard Ravenel : Quelle vie !

Quel titre en effet pour quelques pages d’une vie 
bien faite et bien pleine : antifascisme,  Résistance, 
soutien à la révolution algérienne, PSU et diverses 
aventures organisationnelles,  Paysans-Travailleurs, 
féminisme…

Maguy presente !

RENDEZ-VOUS
SALON DU LIVRE LIBERTAIRE
u samedi 9 et dimanche 10 mai
Espace des Blancs-Manteaux
48 rue Vieille du temple, 75004 Paris

JEUNESSES ENGAGÉES
en librairie le 20 mai

ISBN 2-84950-414-7 / 232 p. / 25 € 

Collection Germe

Rencontre avec Valérie 
Becquet
et l’équipe 
du Groupe de 
recherches sur 
les mouvements 
étudiants

u mercredi 
14 mai, 17 h
Centre d’histoire
de Sciences Po
56 rue Jacob, 75007 Paris

 

 

 

Valérie Becquet (coord.)

JEUNESSES 
ENGAGÉES

Une enquête récente le confirme : « S’ils critiquent 
au plus haut point la politique traditionnelle, les 18-25 
ans s’engagent plus volontiers dans un militantisme 
de terrain : manifestations, associations, solidarités 
locales… »

En moins de dix ans, on a connu les émeutes des 
banlieues, les grèves étudiantes contre le CPE ou la 
LRU, les manifestations lycéennes, les mobilisations 
des « indignés ». « Égoïstes » ces étudiants qui 
manifestent pour les retraites ? « Indifférents » ces 
lycéens qui prennent la rue pour défendre les sans-
papiers ?

En face, les pouvoirs publics, les institutions, 
oscillent entre crainte et mépris, manifestant leur 
méconnaissance de cet « espace » générationnel.

Face aux manifestations lycéennes ou étudiantes, 
les pouvoirs en place restent circonspects, personne 
ne sachant vraiment comment ce type de mouvement 
social peut évoluer, se développer et mettre à mal les 
politiques.

« Les jeunes s’engagent-ils ? », continuent pourtant 
à demander les décideurs  publics, les professionnels 
de la jeunesse, les responsables politiques, syndicaux 
et associatifs, les sondages.

Ces discours témoignent d’une méconnaissance 
et d’une incompréhension des choix et des pratiques 
d’action des jeunes.

Sans prétendre à l’exhaustivité, l’ouvrage s’intéresse 
à la  diversité des engagements des jeunes. Il s’attache 
à saisir les formes actuelles de leur engagement en 
s’intéressant aux espaces au sein desquels elles 
se déploient : les collectifs, les protestations et les 
dispositifs d’action publique.

De l’engagement des « jeunes des cités » à ceux 
de l’UMP, l’ouvrage propose un panorama, parfois 
déroutant, de cet engagement au moment où 
Le Monde titre « La jeunesse française rêve d’en 
découdre », et alors que 61 % des jeunes ont répondu 
positivement à la question : « Est-ce que tu participerais 
à un mouvement de révolte type Mai 68, demain ou 
dans les prochains mois ? »

Un livre polyphonique qui décrypte une réalité 
contradictoire et mouvante.
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